
Alternatives solidaires
Un café pour repenser l’économie

A Coutances, Alternatives solidaires dit stop au tout-consommation ! Son café 
solidaire s’oppose au modèle de la grande distribution en revalorisant l’économie 
locale de proximité grâce au commerce équitable nord-sud et à la mise en place de 
circuits courts.

L’association Alternatives solidaires est née des grèves de 2003. « Après un mois et demi de 
lutte sans avoir rien obtenu, nous avions un groupe constitué qui se sentait berné sur les objec-
tifs du conflit, explique Hervé Talabardon, co-président de l’association. A alors émergé l’idée 
de créer un lieu pour discuter et être vigilants sur la tournure des événements. Nous voulions 
également faire de ce lieu un espace de convivialité et de rencontre ouvert au public. » Au petit 
groupe du départ, est très vite venue se greffer une centaine d’adhérents.

Pour suivre leur logique jusqu’au bout et conserver leur indépendance de pensée, la création 
de l’association s’est faite de façon totalement autonome, sans aucune demande de subven-
tion. Les frais de l’association sont entièrement pris en charge par les cotisations, les ventes de 
consommations et de la boutique.

Développer les circuits courts

« Petit à petit, nous avons réfléchi à des solutions alternatives à ce monde tout-économique 
», indique Michelle Geffroy, bénévole de l’association. Alternatives solidaires ouvre alors une 
boutique de commerce équitable nord-sud qui propose du thé, du café, du chocolat et de l’arti-
sanat. Mais très vite la question « pourquoi pas le commerce équitable nord-nord ? » s’impose 
à eux. En février 2006, l’association crée un circuit court. Les commandes se font à la semaine 
ou au mois, en direct du producteur au consommateur avec des produits locaux : un maraî-
cher ; un paysan boulanger qui cultive son blé et a son moulin pour produire la farine ainsi que 
son four pour faire le pain ; une productrice de lait et de crème ; une productrice de poulets et 
d’œufs ; un producteur de fromage et de lait de vache et de chèvre ; un producteur de bœuf ; 
un producteur de veau et de porc ; un producteur d’agneau.



A la différence des AMAP (Associations pour le Maintien d’une Agriculture Paysanne), l’association 
n’impose pas une adhésion aux consommateurs dès les premiers échanges. « Nous préférons que 
les gens viennent ici et découvrent le magasin et nos réflexions plutôt que de les faire adhérer à 
l’année, nous ne voulons pas qu’ils viennent ici pour prendre simplement leur cageot de produits et 
qu’ils s’en aillent sans rien échanger. »
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Solidaire avant tout

« Nous voulons remettre l’économie à sa place : celle-ci doit être au service de la société plutôt que 
l’inverse. Nous pouvons vivre aisément avec moins de biens mais plus de liens. La richesse sociale 
permettrait de se passer de certaines choses que l’on jette aussitôt. Le but d’Alternatives solidaires 
est d’essayer de faire passer le social en premier. La solidarité avant l’économie. Il faut d’abord sau-
ver la société des dangers qui la menacent et pourraient conduire à son éclatement. »

Et dans cette réflexion, le café solidaire a un but pédagogique : faire bouger en douceur les esprits. 
« Nous sommes engagés dans le long terme ! »

Sur les murs du café solidaire se succèdent tous les mois expositions à domi-
nante artistique et expositions à dominante sociologique (pollution, eau, énergies 
renouvelables…). C’est un professeur d’arts plastiques du lycée de Coutances 
qui s’occupe des expositions. Il prend contact avec les artistes qui partagent la 
même démarche que l’association.

Le café solidaire organise également plusieurs conférences par an, qui peuvent 
rassembler une centaine de personnes. 

 Rencontres autour d’une exposition ou d’une conférence


